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Faits Divers 
Kiirti cntriilti i paru 

L'un do» cambrioleurs tué par un 
agent. - L'autre arrêté 

Pari*, 19 juin. — Deux malfaiteurs se sont 
introduits, cette nuit dans la mai ne du 
XV* arrondissement, pour cambrioler la caisse 
municipale. Après avoir escaladé une grille, 
ils fracturèrent, à l'aide d'une pince, la porte 
du bureau où se trouve le coffre-fort. 

Avertis par la sonnerie d'alarme, deux 
agents, qui tentaient de les arrêter, ont été 
menacés par l'un des cambrioleurs, avec un 
bec de canne qui, dans l'obscurité, avait l'ap
parence d'un revolver. Un agent fit feu, tua 
net un des malandrins, et arrêta l'autre. 

La fin d'un bandit 
On écrit d'Ajaccio que le bandit Sangui-

netti, qui gardait la campagne depuis le. mois 
d'octobre dernier, vient d'être tué dans une 
rencontre avec la brigade de gendarmerie 
de Vescovato. 

Déserteur du 4e colonial, Sanguinetti, en 
s'enfuyant de la caserne de Toulon où il était 
en garnison, tira, trois coups de revolver sur 
le sergent de garde qui voulait l'arrêter. 
Poursuivant sa course, il tua d'un coup de 
revolver un douanier qui voulait lui barrer 
la route. 

Ayant réussi à gagner la Corse, it y com
mit un assassinat et d'autres méliits pour 
lesquels le parquet de Bastia le faisait vive
ment rechercher. 

Aux sommations de la gendarmerie d'avoir 
à déposer ses armes, Sanguinetti répondit 
par un coup de fusil ; il n'eut nas le temps 
d'en tirer un second : quatre détonations re
tentirent et le bandit roula à terre, mortelle
ment atteint en pleine poitrine. 

L'assassinat du jockey Hughes 
II y a plusieurs iours on retirait de la Seine, 

à NanteiTe, le cadavre de l'ancien jockey 
John Hughes. On crut d'abord à un suicide. 

L'autopsie et l'enquête viennent d'établir 
que Hughes a été poignardé et jeté à l'eau. 

Hughes, qui ne pouvait plus monter en 
course en raison de son âge, était lad au ser-
vkr de l'entraineur Hurst. 

Le jour de sa disparition, il était allé à 
Saint-Cloud prendre livraison du cheval 
North Pôle, qu'il accompagna dans un van 
jusqu'à la gare de Saint-Denis. 

Il monta ensuite dans le tramway de Saint-
Denis-Pierrefitte pour regagner son domicile. 
Mais en cours de route, il dut changer d'itiné
raire, car on le vit à huit heures à Bezons, 
dans un débit de vins, avec un homme d'une 
trentaine d'années C'est ce compagnon que 
la police recherche et qui, d'après les rensei
gnements recueillis, l'aurait entraîné dans 
d'autres cafés pour le griser. Les deux hom
mes auraient été aperçus ensuite, se diri
geant vers le pont de Béions. On croit que 
l'ancien jockey a été attiré dans un guet-
apens par le mystérieux personnage. 

L'Exposition Internationale 
du Nord de la France (Rouhaix 1911) 

Soldat Victime 
de son dévouement 

Hier, vers huit heures du soir, le jeune 
Décathérand, âgé de neuf ans, demeurant 
chei ses parents. ] , impasse du Moulin-Brûlé, 
à Reims, s'amusait sur les BOTOS de la Vesle, 
au lieu dit l'Abreuvoir, place Colin, lorsque 
tout à coup, on le vit disparaître dans la ri
vière. 

A ce moment, un courageux soldat, M. Hen
ri Comte, en garnison à Mourmelon, se jeta 
résolument à l'eau pour tenter de sauver le 
jeune imprudent, mais un remous l'emporta 
et il disparut, lui aussi, sans qu'il fût pos
sible de lui porter secours. 

Son cadavre fut repêché après une heure de 
recherches. Quant à celui du jeune Déca
thérand. il n'a pas encore été retrouvé. 

LE PALAIS DES METIERS TEXTILES 
Photo Brulois 

La maquette de oe Palais cet exposée, ainsi que noua ljâtons dit, à la vitrine de la maison 
Jubé, rue de la Gare, où elle a obtenu un v if succès de curiosité. Nos lecteurs pourront 
avoir quelque idée, par la photographie que nous reproduisons de ce que sera ce Palais. 

Les feux de la Saint-Jean 
C'était il y a quelques jours la Saint-Jean-

Baptiste, une des fêtes les plus populaires en 
France, surtout à Paris, où le Roi lui-même, 
a'rompagno de toute la cour, venait mettre 
In feu à l'arbre qui se dressait sur la place de 
Grève, maintenant place de l'Hôtel-de-Ville. 

Lee feux de la Saint-Jean sont encore allu
més dans certaines parties de la France, en 
Bretagne, dans le Poitou et en Provence. C'est 
dans les campagnes, principalement, que cette 
vieille coutume s'est perpétuée avec ses rites 
traditionnels. 

On aHnme. sur la place du village, un grand 
feu par-dessus lequel saute en riant la jeu
nesse du pays. Puis, ce sont des rondes, des 
danses joyeuses. Lorsque l'arbre qui se dresse 
an centre du foyer est calciné, les habitants 
en recueillent précieusement les cendres et les 
portent dans leur maison, persuadés que ces 
restes du feu leur porteront bonheur. 

La Catastrophe du "Pluviôse" 
Les remerciements 

â la municipalité et à la population 
Calais, 29 juin. — L» commandant Amet, 

chef de la seconde flottille de la Manche, a 
écrit, au maire de Calais, pour lui demander 
audience ,alin d'aller, avec son état-major, le 
remercier, ainsi que le conseil municipal, oe 
son précieux et cordial concours dans les cir
constances qui ont suivi la perte du s Plu
viôse ». 

Il lui demande, en outre, de transmettre, à 
la population calaisienne tout entière, 1 ex
pression de sa gratitude pour la pieuse sympa
thie qu'elle a témoignée aux victimes, lors de 
leurs funérailles solennelles. 

LA CATASTROPHE DE VILLEPKUX 
Des voyageurs Intentent u n * action à l 'Etat 

Paris, zq juin. — Un très grand nombre de 
voyageurs qui se trouvaient dans le train 
tamponné, à Villepreux, ont déridé de se cons
tituer en une espèce de syndicat, et d'étudier 
le moyen des poursuites à engager contre 
l'Etat. 

REVUE ECONOMIQUE 

Un Centenaire économique 
Il y a juste cent ans que le sucre de bette

rave a fait en France sa première apparition. 
En 1810, il y avait, par suite du blocus con

tinental, grande pénurie de sucre de canne, 
n fallut donc aviser au moyen de remplacer 
la précieuse denrée par un équivalent. Le 
chimiste Deveux déposa alors à l'Académie des 
sciences un rapport préconisant l'extraction 
du sucre des betteraves comme le seul moyen 
rie remédier à la disette. Quelques usines se 
montèrent timidement dans les environs de 
Paris. Le succès du nouveau produit s'affirma 
si bien que l'année d'après on comptait une 
cinquantaine de suoTgtriee. 

L'industrie sncrière était née. On sait 
l'énorme développement qu'elle a pris aujour 
d'hui. La culture de la betterave est pratiquée 
dans pins de quinze départements dont elle 
constitue une source de richesse et de pros 
parité. Cent dans les département* du Nord 
qu'on la cultive plus spécialement. Elle y oc
cupe des milliers de familles de paysans, sans 
compter les innombrables ouvriers agricoles 
qui viennent de la Belgique à l'époque de la 
récolta de la s bette ». 

Le Campanille de St-Marc 
On mande de Venise que le campanile de 

Saint-Marc est presque entièrement recons 
trait; on a monté, jeudi, les cloches, au nom
bre de oinq, dont un* provient de l'ancien cam
panile. 

L* cérémonie d'inauguration des cloches a 
eu lieu hier, devant une foule énorme, au mi
lieu de l'émotion générale. 

Le tutoiement 
au Parlement hongrois 

On annonce de Pest qu'il est question de 
supprimer la coutume du tutoiement à la 
Chambre hongroise, du moins entre les mi
nistériels et l'opposition. 

Jusqu'ici, par suite d'un usage datant pro
bablement de l'époque encore peu éloignée 
où le monde politique hongrois ne parlait que 
latin, le tutoiement était de règle entre les 
députés. On ne cite que deux personnages 
dans l'histoire parlementaire hongroise qui 
se soient soustraits a cet usage. 

L'animante prononcée qui s'est manifestée 
aux récentes élections localiserait désormais 
le tutoiement dans les groupes sympathisant 

I f COMMERCE AVEC L'ESPAGNE 
Las asagas commerciaux 

Nous extrayons les indications suivantes u'un 
rapport de M. J. des Lon^champs, consul _ de 
France, chargé dis fonctions de consul suppléant 
à Barcelone, intitule: U l'art de Barcelone, «M 
rejlement.i particuliers, non commerce. —• Part dt 
la navigation française et publié.*n annexe au 
Moniteur officiel du L ummerec. d\ 23 juin cou
rs ut : 

i° Mode d'aortst et de paiement employé 
pour la vente des marchandises. — Au point 
de vue du terme, toutes les affaires se trai
tent à Barcelone, à quatre-vingt dix jours de 
date ; telle est, du moins, la règle générale du 
marché. Quelques-unes, néanmoins se réali
sent à quatre mois ; mais ce ne sont pas des 
cas très fréquents. Les achats qui se font sut 
place se liquident d'oîdinaire dans le gros 
commerce au terme de .trente jours seule
ment ; mais, pour les petits négociants, il faut 
s'attendre à leur accorder cinq ou six moi- oV 
crédit. 

Pour le point de départ, on a perdu l'habi
tude, depuis longtemps, de faire commercer 
le délai à la date de la facture ; le terme court 

.aujourd'hui à la date du connaissement ou du 
récépissé. Quant à la monnaie, les transac-
•ions se font en piécettes espagnoles. 

En ce qui concerne le mode de paiement, 
es commerçants de cette place n'ont pas de 
iréférence marquée ; ils acceptent aussi bien 
ine ouverture de crédit sur une banque locale 
u'une traite tirée sur un établissement finan 
1er de Barcelone. 
Comme en France, la législation commer-
ale est très rigoureuse pour les effets né-

,'ociables ; ceux qui ne sont pas payés à 
l'échéance sont présentés par devant notaire 
onformément aux prescriptions du Code de 
ommerce (art. 443 et 572). Les acheteurs ac

ceptent d'ordinaire les traites contre les con-
-îaissements s il s'agit d'exréd tions mariti
mes et contre récépissé si l'envoi a été effec
tué par chemin de fer. 

Pour ce qui touche aux marchandises, la 
livraison se réalise sur le quai ; ce n'est que 
11 que l'acquéreur en prend possession et les 
fait siennes. La responsabilité des vendeurs 
et des agents de transport ne cesse qu'au mo
ment de la mise à quai. 

3° Litiges ralat f* a la livraison, à la récep
tion et au pal*m*nt — En général, il est 
d'usage de ne recourir à l'intervention de la 
justice qu'en cas d'absolue nécessité. Si des 
contestations viennent à se produire sur ces 
questions, on confie à des experts choisis à 
l'amiable le soin de trancher le différend. L s 
conventions d'arbitraire sont très fréquentes 
sur cette plare 1 es part'es désignant e'ies-
mêmes les arbitres un pour chacune d'el'es, 
et ceux-ci en chois'ssent un tro sième pri Par
mi les négociants qui s'adonnent au com
merce de la marchandise objet de la réc'sma 
tk>n Les sentences arbitrales sont scrupu
leusement resj «ctées par les intéressés. 

Cet usage e t étendu égalemeW aux ava
ries qui se sont Troduit.es dans le cours d'une 
traversée ; leur règlement est confié» dans les 
mêmes conditions, à des arb'tres experts. Les 
compagnies d'assurances françaises, tout spé
cialement, recommandent sans cesse à leurs 
-agents d'éviter autant ou' nossible l'interven
tion de la justice et les frais énormes qui en 

LA MONNAIE D'ALUMINIUM 
La commission supérieure de l'aluminium s'est 

réunie sous la présidence de M. Violle, membre 
de l'Institut, au ministère des finances. Les dif
férents rapporteurs ont exposé les résultats qu'ils 
ai aient obtenus avec les alliages d'aluminium sou
mis à l'expérience. 

La commission a conclu à l'unanimité qu'il n'y 
avait pas lieu'* d'employer l'aluminium ou les 
alliacés légers d'aluminium. 

Elle s'est décidée à proposer tu ministère de* 
fù-ances le bronze de Sainte-Claire Deville (bronze 
d aluminium à 10 % de ce métal). 

On fabriquerait une monnaie de billon de 5 
centimes, 10 centimes et 20 centimes, — confor
mément au système métrique. De plus ces pièces 
auraient des poids de 2 gr. 6, 5 grammes et 10 
grammes, et enfin le diamètre de ces pièces serait 
d» 20 millimètres. 35 millimètres et 30 milli
mètres. Afin d éviter toute confusion possible 
avec- les pièces d'or (l'alliage proposé ayant, en 
efi'et. une bel'e couleur jaune d or), ces pièces se
raient perforées. 

CHRONiaUE ÉLECTORALE 

LES ÉLECTIONS CANTONALES 
C O N S E I L D ' A R R O N D I S S E M E N T 

" " n * le canton d* Lannoy 
On connaît maintenant les candidats aux 

prochaines élections pour le Conseil d'arron
dissement dans le canton de Lannoy. Ils sont 
trois : un républicain libéral, un radical et un 
collectiviste. M. Romain Lepers, maire de Ché-
reng, le sympathique conseiller d'arrondisse
ment actuel, se représentera à nouveau aux 
suffrage* des électeurs, ayant été désigné à cet 
effet, comme l'on sait, par un congrès récem
ment tenu à Lys. Il aura pour adversaires : 
M. René De.sruelles, le délégué des fractions 
radicales et radicales-socialistes du canton de 
Lannoy. et M. Chuffart, le porte-étendard col
lectiviste. 

C O N S E I L G É N É R A L 

Canton de Clary 
Le Congrès des sections socialistes du can

ton He Clary a désigné M. Ernest Plet, 1er 
adjoint au maire de Caudry, comme candidat 
au siège de conseiller générai laissé vacant 
par la mort de M. Fiévet. 

Pour devenir actionna re sans débours 
avoir des bières naturelles exemptes de prod. chi
miques. Brasserie Coop Unisn •'•Aman*, r. Coper 
oie. Ri. renommée p' sa fabric. iNoxnbr. avantac.) SS7 

L - E S G R È V E S 

A R 0 U B A I X 

Fin d'un conflit 

Les 32 ouvriers de l'établissement de M 
Charles Huet, boulevar ! Gambetta, qui avaien 
-esse le travail le 25 mai, l'ont repris mercred 
ux mêmes conditions. 

A L A N N O Y E T A LYS 
La situation est restée, mercredi, sans 

rhangement. 
Le matin, vers six heures et demie, des 

femmes grévistes avant ouï dire que des col
lègues d'atelier se disposaient à reprendre 1 
travail le jour même, les attendirent route d 
Toufflcrs et ruelle des t Ponts-Motte ». 'Elles 
ne tardèrent pas à voir venir de la direction 
de Toufflers, un groupe de femmes qu'accom
pagnait un homme. A cette apparition, les 
grévistes jetèrent des cris de : « Hou ! Hou ! 
du pâté ' du pâté ! » Puis elles firent rebrous 
ser chemin au groupe de femmes et se livrè
rent à des voies de fait sur l'ouvrier. 

A T0URC0INC 
^ C*ei M. valentln Roussel 

N'etfls Wâcleurs, quatorze soigneuses et six 
dcbourleurs de chez MM Valentin Roussel 
et fils, place Thiers, v ennent de se mettre en 
grève. Les bàcleurs réclament une augmen
tation de 50 centimes à 1 fr. 40 par semaine : 
les soiciruses 25 centimes par joui, et les 
débourreurs, six centimes à l'heure 

Le SUCRE BÈGHIM 
• • t celui qui suer* I* p lu* . TT 

.a**-

LES PETITES ANNONCES D'OFFRES 
ET DEMANDES D'EMPLOI, immeubles à 
vendre, occasions, cycles et autos, chiens «t 
chevaux, etc., etc., qui nous sont remises 
avant 11 heures pour l'édition du mati», pa 
raissent d'abord et gratuitement, dan* l'édi
tion du •oit. **«$ ' 

uFOBip Locale 
Aujeerd'èui, 30 jeie : 
Soleil: lever: ± ». 1; coucher: 8 h. S. 
Aujourd'hui: dernier quartier dt la lune. 
Aujourd'hui: St Martial; demain: St Thibaut. 

La Loterie des Œuvres 
de Bienfaisance 

C'tst jeudi mttiu, i 3heures, qusure 
Heu, à Paris, le cinquième tirage We cette 
loterie. Le Journal de Roubaix. 
iaas uaa éditioa spéciale, eutliere. vers 
midi, les résultats des opératieas qui M 
seroat perveaus. 

Oa sait qu il y « ; M fret M de 
M .nillion de traacs : aa let de 200.000 
traacs ; M M de 100.000 fr.; ceet lots 
de 1.000 traacs et treete mille lots de 
45 traacs. 

Les Fêtes de la " Fraternité 
Quelques jours à peine nous séparent des 

fêtes qui seront données les 3 et 4 juillet, au 
proht des convalescents de l'Hôpital « I>a Fra
ternité ». 8i le beau temps veut bien se mettre 
do la partie, il y aura certainement foule, di
manche et lunui prochain, place de la Frater
nité, avenues Julien-Lagache eu Linné, pour 
prendre part aux magnifiques attractions qui 
seront offertes, et dont voici le programme : 

Dimanche 3 juillet, à dix heures, salves d'ar
tillerie. Visite à 1 Hôpital du\PaviUon Delphin-
Deleourt, dit « Salon des Malades s. Distri
bution de secours aux malades adultes, et Oe 
cadeaux aux enfants de l'Hôpital. De dix heu
res à une heure, avenue Julien-Lagache, 
triomphale vente de charité, sous les auspices 
du comité et des demoiselles d'honneur. Expo
sition et adjudication des superbes lots recueil
lis par MM. Ke6teloot et Lemaire, de deux 
heures et demie à quatre heures et demie, sur 
la Fraternité. Concoure de chiens policiers <• 
de défense. Des ohaises seront réservées aux 
spectateurs, de deux heures et demie à six 
heures et demie, moyennant 0 fr. 50. De qua-
tres heures et demie a six heures et demie 
grand concert donné par la « Concordia-Har-
monie », directeur M. Jules Lauridan. De sept 
heures à neuf heures, concert de gala exécuté 
par la « Grande-Fanfare », directeur M. Geor
ges Bauwens. De neuf heure» et demie à onse 
heures et demie, grande représentation ciné
matographique en plein air. offerte gracieuse
ment par M. le président des fêtes, M. Emile 
Deroubaix. Orchestre symphonique sous la di
rection de M. Debeyne. A onze heures et de
mie, grand feu d'artifice, tiré par M. Lapie, 
artificier de la ville de Roubaix, sujets divers, 
apothéose de la « Fraternité ». Pendant toute 
la soirée, grandes féerie* électriques, organi
sées par M. Georges Luy, aveo le concours de 
M. Ê. Meurisse. 

Lundi -4 juillet, à quatre heures du soir, 
salves d'artillerie. De six heures à huit heures, 
continuation de la grande vent» de charité. 
Jeux divers. De neuf heures à onze heures, 
grand concert offert gracieusement ' r la so
ciété « Les Accordéonistes Roubaisiens », di
recteur M. Jules Rive. Représentation ciné
matographique, donnée par M. Emile Derou
baix. 

N.-B. — Le comité adresse un dernier et 
pressant appel aux personnes qui pourraient 
envoyer des lots pour ia vente de charité. M. 
Lemaire, membre du Comité, 271, rue de Lan
noy, recevra ces lots avec reconnaissance, jus
que samedi soir. 

Les détenteurs de listes de souscription sont 
invités à les remettre, sans délai, à 'M. Marlet, 
trésorier, 15, place de la Fraternité". 

La Journée de "La Koubaisienne" 

La journée de dimanche fut pour notre so
ciété municipale, très chargée mais aussi très 
brillante. Une fois de plus, elle a prouvé sa 
grande vitalité. 

Par tramway spécial, la section de concours, 
comprenant soixante-dix travailleurs, se ren
dait à Lille dès cinq heures du matin. Sous la 
direction de leur distingué professeur, nos 
gymnastes produisaient un travail irréprocha
ble, tout en créant une innovation : le concours 
de section comprenant soixante travailleurs 
aux appareils. 

Sous la direction d'un membre du comité, 
nos pupilles et élèves de préparation militaire, 
formant un effectif de quarante-sept, prenaient 
à sept heures le tramway qui les amenait au 
terrain de concours. 

Les jeunes furent dignes de leurs aînés et 
le président du jury, M. le docteur Lachaud, 
leur manifesta toute j a satisfactoin. Une cou
ronne de laurier les iVompepsa de leur remar
quable production. 

Tandis que les jeunes gens de préparation 
militaire se distinguaient et méritaient les 
éloges des officiers, membres du jury, les sec
tions étaient rassemblées pour le retour à Rou
baix. La société se rend à l'endroit qui lui est 
assigné pour la réception du ministre, où 
''ientôt viendront se joindre les sociétaires n<~ 
•articipant pas au concours et porter ains 
effectif à cent soixante-quinze. 
Sitôt la réception du ministre, nos gym 
\stes se rendent à nouveau à Lille pour •*• 

ister au cortège. Pendant tout le parcours 
iotre société municipale suscita les plus vive 
•clamations. 
Le concours de pyramides qui avait lie1 

après-midi, fut l'occasion d'une nouvelle vic
toire. 

Les sociétés concurrentes étaient de grande 
valeur et il fallut pour triompher toute la 
beauté et la difficulté de leurs productions. 

En résumé, la journée marquera dans les 
annales de « La Roubaisienne » qui, outre les 
nrix d'excellence remportés aux divers oon-
fonrs de sections n'obtient pas moins de 
trente-un prix individuels tant aux adultes 
qu'aux pupilles et élèves de préparation mili
taire, qui méritent tous de sincères saluta
tions. 

LES ADJUDICATIONS 

Deux adjudications ont eu lieu mercredi 
matin, à onze heures, dans une des salles de 
la Mairie. M. Chatteleyn, adjoint, présidait 
le bureau, assisté de MM. Segard, Du ' in , 
conse 11ers municipaux. Neveux, directeur de 
la Voirie, Salembier, receveur municipal 

l - Vente de terrain, rue Curelle. — La mise 
i orix sst fixée pour les parcelles A et P. à 18 
francs le mètre et pour les parcelles C, D, E, à 
15 francs le mètre. 

M. Paul Wattel Femer s été déclaré adjudica
taire pour les cinq parcelles, savoir: A, 92 m. 67; 
B, 89 m. 67, au prix de 22 fr. le mètre. Pour 
les parcelles C, 94 m. 19; D, 94 m. 62; E, 96 
mètres 40, au prix de 15 francs le mètre. 

2' Cla**emtnt et mue en état de viabilité de 
la rue Olivierd'ficrret. — Le devis s'élevait i 
8.500 francs. Aucun soumissionnaire ne s'étaot 
présenté, l'adjudication a été ajournée i une date 
ultérieure. 

U N O B I T POUR Mno B E R T E A U X . — 
L'obit du mois pour la regrettée Mlle Cél nie 
Berteaux, sœur de Mgr Berteaux, le vénéré 
doyen de Saint-Martin, sera célébré aujour
d'hui, jeudi, 30 juin, en l'église de la pa-
roise, à dix heures. 

L'obit ayant été annoncé en chaire diman
che dernier, il ne sera envoyé aucune lettre 
d'invitation. 

FEDERATION DE LA JEUNESSE CA
THOLIQUE. — Le prochain congrès trimes
triel des Cercles d'études aura lieu mercredi 
prochain, 6 juillet, à 8 heures et quart pré
cises du soir, à la Maison des Œuvres, 33 bis, 
rue du Vieil-Abreuvoir. 

Le Cercle d'études de la Concorâe, traitera 
de la « Représentation proportionnelle ». O 
sujet si intéressant et tout à fait d'actualité 
et qui donnera matière à une large discus
sion, attirera certainement tous les membres 
des Cercles d'études. 

UNE REVUE DE GENDARMERIE A LA 
CASERNE OE LA RUE DES ARTS. — M. 
le colonel Battesti, de la première légion, a 
passé l'inspection mercredi matin, à sept 
heures, dans la cour de la caserne de la rue 
des Arts, des différentes brigades de gendar
merie de la capitainerie de Roubaix. 

Au cours de sa visite, l'officier supérieur 
a interrogé successivement les aspirants au 
grade. 

M. le colonel Battesti est reparti pour Lille 
vers dix heures et demie, après avoir ma
nifesté sa satisfaction à M. le capitaine Baert 
de la bonne tenue de ses hommes. 

ECOLE SUPERIEURE DES MINES DE 
PARIS. — M. Gérard Goffin, fils de M. S-
Goffin, entrepreneur à Roubaix, vient de pas
ser avec succès ses crâniens de sortie de 
l'Ecole des Mines de Paris. M. G. Goffin est 
entré, comme ingénieur, au service de la 
Compagnie des mines de Liévin (P.-de-C.) 

PIANO-SIMPLEX se joue à la main cornai 
piano ordin , et av. pédales comme le Simplex, 
exécut. osuv. music. les plus artist Maison 
SCREPEL, 138, Gde-Rue.(Rx. Tél. zi.xi. 21» 8 

LE DEPART DU 1" BATAILLON DU « T . 
— Le r* bataillon du 127* de ligne, venu à 
Roubaix, pour assurer les divers services du 
Concours de Tir, a quitté ses cantonnements 
de la rue Linné et du boulevard Gambetta 
mercredi, à 6 heures du matin, pour regagner 
en deux étapes son casernement à Valencien-
nes. 

Malgré l'heure matinale, un certain nombre 
d'habitants ont fait escorte jusqu'au sortir 
de Roubaix aux braves soldats qui, pendant 
ces trois semaines, ont accompli avec dévoue
ment la tâche absorbante et délicate qui leur 
avait été confiée. 

A leur passage en ville, ils ont été chaleu
reusement acclamés. Officiers, sous-officiers 
et soldats se sont retirés enchantés de leur 
séjour à Roubaix, où ils n'ont rencontré que 
des témoignages d'amitié. Le sympathique 
officier de casernement, le lieutenant Hubert, 
est demeuré à Roubaix jusqu'après-midi ; il 
a remporté i Valenciennes le certificat de 
€ bien vivre •, pour la troupe, que la Muni
cipalité lui a décerné avec la plus grande 
satisfaction. 

Les opérations du classement général de
vant se prolonger encore une huitaine de 
jours, deux escouades de soldats, sous les 
ordres d'un sergent-major, resteront encore 
à Roubaix pendant ce temps. 

A QUI VEUT BATIR OU POSSEDER 
UN JARDIN à proximité de Roubaix : Ter
rains à vendre admirablement situés, à Croix, 
avenue des Marroniers, à proximité du tram
way et à deux minutes de la gare de l'Allu
mette. 

Pour détails : voir notre rubrique immeu
bles en c> page. 88879 

CONSTATATION D'ABSENCE. — Le 
t Journal Officiel > publie le jugement sui
vant : 

• Par jugement en date du 13 avril 1910. le tri
bunal de première Instance de Rouen, a ordonne 
une enquête a l'effet de constater l'absence de 
M Duquennoy (Gustave-Joseph), né à Roubaix. le 
16 février 185J. fils de Louis Bonaml et de Flavle 
Delerue, époux de Cétestuie-Matie Duhamel, domi
cilié en dernier lieu à Rouen, disparu le 1er fé
vrier 19tt5. » 

Café* les meilleur», Félix Potin, S, r. Neuve. 
, 88662 

U N E B R A D E R I E PLACE C A R N O T . — 
Une grande braderie aura lieu le lundi 8 
août (Fête des Farbicants), à 5 heures du 
matin, place Carnot. Des primes seront tir es 
au sort entre les marchands qui y prendront 
part."TDes jeux divers sont organisés. 

OCCASIONS A SAISIR p' cause d agran
dissement. Profitez des rabais énorrres d'Hcr-
logerie, Bijouterie, Orfèvrerie, Maroquinerie, 
Sautoirs riches, en or, vendus 3.95 le gramme, 
ia,on comprise. Maison de confiance. E. W0> 
n*t, 3, Place du Trirhon, Roubaix. 89031 

UN ACENT DE POLICE TOMBE D'UN 
TRAMWAY. — Les personnes qui longeaient 
mercredi matin la rue de la Gare, à hauteur 
de la place Chevreul, ont été vivement impres
sionnées par le spectacle d'un accident qui 
aurait pu avoir de terribles conséquences. 

Vers onze heures, l'agent de police Henri 
Pottier, en voulant monter à la marche sur 
le tramway, perdit l'équilibre. 

Le sabre tfe l'agent lui avait frappé ''ans 
les jambes, le renversant sur la chaussée. 

N'ayant pu se relever à temps, il fut traîné 
sur un petit parcours, par un autre car qui 
arrivait dans le même sens. 

Un moment d'effroi s'empara des personnes 
témoins de «"accident. Heureusement, le 
chasse-corps fonctionna parfaitement, sans 
quoi le malheureux agent aurait certaine
ment passé au-dessous de la voiture. 

On s'empressa au secours de l'agent, qui 
fut conduit dans un estaminet où M. le doc
teur Dispa, mandé, ne tarda pas à arriver. 

Le rjraticien constata des plaies superficiel-
•1 à la figure et a la main droite. ou; l'empê
cheront de faire son service pendant une q".in 
j'ne cV iours. 

M Henri Po'tier dès ou'il fut remis de son 
:-notion. a été reconduit chez lui en voiture. 
ne de Tun-s, 42. 

CONDITIONS D'OUVERTURE PES D.E-
1ITS DE BOISSONS. — Voir le règlement 
le police municipale, prix : 5 fr. Librairie du 
t Journal de 'Roubaix •, 71, Grande-Rue à 
Roubaix. 8ooood 

ARRESTATION D'UN BANQUEROU
TIER. — En vertu d'un extrait de jugement 
-lu parquet d'Abbeville, les agents de sûreté 
Herkenrath et D'halluin, ont arrêté mercredi 
matin, vers onze heures, rue de l'Espérance, 
53, Victor Noguès, âgé de 38 ans, originaire 
de Bordeaux, actuellement garçon d'hôtel. 

Cet individu, qui a été condamné le 14 avril 
dernier par le tribunal d'Abbeville (Somme), 
à trois de prison pour banqueroute et à un 
mois de prison et 200 francs d'amende pour 
coups aux agents, à été transféré immédiate
ment à la maison d'arrêt de Lille 

Sans aucun versement ,on devient act. de 
La Brasaarla Rouoals'snn* la seule qui remet 
le plus de bénéfices auv actionnaires. 264-4 

BRIS DE CLOTURE. — Les agents Le-
comte et Daspretz, ont arrêté lundi soir, vers 
sept heures, Tharsile Moulart, âgé de 2g ans, 
demeurant rue de la Banque, cour Lecomte, 5 

Etant ivre, il menaçait les clients de l'esta
minet du • Broutteux », p'.ace de la Liberté, 
qui ne voulaient pas lui acheter des billets de 
tombola, en faveur d'ouvriers tisserands, en 
grève. 

A un certain moment, Tharsile devint fu
rieux et avec l'aide d'une canne, brisa six 
carreaux de vitres des fenêtres du café. 

Il a été emmené au poste de police du 
5" arrondissement. 

Deux ouwiers paveurs, Georges Ac-
quart. 34 ans, rue Boileau, u , et Léon Tinck, 
30 ans, habitant angle des rues Watt et New-

commen, qui, pour uu motif futile, ayaient 
brisé la vitrine de l'estaminet de M. Dauwe, 
rue de Lannoy, ont été arrêtés mercredi matin, 
au saut du lit.1 Ils ont été conduits par devant 
M. Pages, commissarie de police du 3* a m a -
dissement. 

B SUPERBES OCCASIONSi Vélos état neu*f 
à vendre, chez H. Lambert, rue Pellart, 189. 

8786$ 

PERTE D'UN DOICT. — A U filature de 
Beaurepaire, rue Kellermann, un bâcleur, M. 
Edmond Dujardin, âgé de 29 ans, a eu l'anmu 
laire gauche pris par le butoir de son métier. 
I). le docteur Debuchy a dû pratiquer Tampu-
tation de la phalangette de l'annulaire. 

Le blessé, qui hab te rue de LiHe, cour 
Motte-Degand, 1, devra chômer un mois avec 
incapacité partielle permanente. 

LIQUIDATION ombrelles, 148. r. de Lille. 
, 88J03 

UN VOL DE MANDATS-POSTE. — Le 
jeune Joseph Pollé, dont le père, Juiej» Pollé, 
chiffonnier, 18, rue des Filatures, a rapporté 
immédiatement à la police un mandat-poste 
trouvé entre les mains de son fils, auquel il 
avait été remis par un autre enfant, n'a pas 
été l'objet .rTun procès-verbal. Il figure seule
ment dans cette affaire comme témoin. 

EN VERSANT Î5 FR. on devient act" i» 
la Brasserie Union Roubalx-Tourooina;, 35, r. 
Meyerbeer, avec, droit d'assis. aaeeatM. sérier. 

66T 
EN JOUANT AUX CARTES. — M. 

Houeix, juge d'instruction, renvoie devant le 
tribunal correctionnel un sieur Henri Godde-
froy, 2$ ans, demeurant à Roubaix, pour coupa 
et blessures à un sieur Ruyscaert, qui -l'ac
cusait de tricher en jouant aux cartes. 

P O U R LA C A M P A G N E A LA M E R . — 
Nappes Imprimé** grand teint, dessin* «t 
colorl* nouveaux s Maison spéciale de btan* 
RoMehai-Hottlaux, 33, r u * du Viail-Aoreuvetr' 
R o u , * « * - 88820 

UNI SAISIS AU MINOK. - U a été salai mt* 
n^lL™ fu, m l n c k- «> *U<» de rotssoo recon
nu impropre â la consommation publique. 
„ „ ' ; * i .

0 H * r . ' " T T ,
J * " N l l N * . _ QU a , r e ctueat 

ont été capturés dans la Journée d'hier par la 
renées u / o u m * r e : d e u x contraventions ont «té 

L'AUTOMOBILE THEORIQUE ET PRA-
TIQUE. — Explications simples du fonction
nement des moteurs d'automobiles et de tous 
leurs organes. Volume relié avec nombreuses-
gravures explicatives, en vente au prix dé 
12 francs. Librairie du Journal de Roubaix, 
71, Grande-Rue; 33, rue Carnot, Tourcoing. 

889J3 
-J^LVÎ 0 I S1 H T » o u "*»*<!•. - Un Journalier 
dt MM. A. Prouvost et fils, fikileurs. M Théophile 
uouweaux, « ans, rue d'Aigw. cour Bieire. i t 
eto blessé au genou droit par un clou en olacant 
d .s caisses. Vingt jours de repos. Docteur Hartët 
— A la teinturie-appréi de MM. Georges Brcwavei 
et cte. un dégraisseur .M. Paul Everatre. « ans 
demeurant i Flves. s'est fait une plaie contuse* 
la mai ndrolte en heurtant ie batl de son métier 
T rois semaines de repos. Docteur Lepers — mi 
oiiarpentler de MM. Leclercu frères, layeuers. ns> 
doran. 10s. M. Jules Vlérick. 5* ans. rit duKw 
cour Courhier. 3 s'est fait des contusions au bras 
rauclie en lomban td un wagon a la gare annea* 
Quinte jours de repos. Docteur Moamxw. Au 
PiUna»; de •Beaurepaire. une soigneuse Mme 

Analse Vermech. î Sans .rut Bavard. 37. a été blessé 
4 1 annulaire et a 1 auriculaire gauches en net
toyant son métier. Qautre semaines de repos. Dec-
tenr Care'ie. _ Dans latel-er d ippréi de M Au-
KUMe Lt-poutre. rue Saint Antoine, lune des ou
vriers. M. Etienne Haïuon. il ans. rue de Flandre. 
12'J. s'eit fait deux plaies a l'avant bras gauche en 
t .mitant sur une courroie en marcht. Vingt Jours 
de repos, docteur Ballenghieri — A la société Ano
nyme de peltrnage de la rue du Collège, un homme 
de peine, M Henri Wigger. 42 an*, me de la' 
Bailleric. 51. à Wattretos, a eu U Jambe gauche 
contusionnée aver plaies par la fermeture d'une 
traixv Vingt jours de repos Docteur Maillard 

I. HÔTEL de 1 OCÉAN, fa<-e les bains 
es- o'vert Reçoit l'élite de la <-]|en 
tele. Signalas notamment le passage 
récent de Princes Japonais. ggnjs OSÏÏNDE 

AMMAT>PBS 

Le tragique accident de la cour do Beau-Boa«uei 
M O R T D ' U N E DES V I C T I M E S 

L'ouvrier couvreur, Henri Lackman, qui 
tomba mardi après-midi, du haut d'un toit, 
cour du Beau-Bouquèt, à Lille, est mort a 
neuf heures du soir à l'hôpital Saint-Sauveur, 
où il était en traitement. 

L'état de Mme Romon, blessée dans cet ac-
cident, est aussi satisfaisant que possible. 

HEM 
C0HO DU C0N00URS 01 BITHUNI. — Une 

manifestation de sympathie a eu heu mardi soir 
en l'honneur de M. Claude Tricoit. vice-président 
de 1 - Harmonie de la Citadelle », rentrée lundi du 
concours de Béthune. A S heures, la société se 
réunissait devant son habitation et lui donnait 
une sérénade. Puis M Dutrieu. président, accom
pagné de MM. E. IX l̂ercq et Georges oudart, pré
sident et vice-président d'honneur, remercia en 
termes amicaux et émus M. Tricoit du dévouement 
qu'il n'a cessé de témoigner à la société dtpuls 
le début de ia préparation du concours et lui 
remit une gerbe de fleurs et un brome splendlde 
représentant « La Victoire >. 

M. Tricoit. très ému. remercia la société es 
cette touchante démarche. 

La fête se prolongea assez tard dans la soirée 
par une promenade flamande dans le quartier de 
l'Hemponp-nt et. pour clôturer les réjou'ssanoas 
de ces trois Journées, on tira un Joli feu d'ar
tifice.. 

On nous prie d'annoncer que cette société. 
pour remercier la p pulatlon d'Hem de la bel'e 
réception uu'e'le lui a îaite lundi exécutera di
manche pr cha.n 3 Juillet. \ e hêtres pnclse*., sur 
la place de la Mairie tous les morceaux du con
cours, y 

BLESSE A L'AIRE. — A la teinturerie de MM. 
Mulaton frères, un çuvrier, M. Jean DemeuRir** et-
tère 18 ans. dcmcuAnt au Pellt-Lannor s'est con
tusionné dans l'airV gauche en soulevant un 
fardeau. 

Il a reçu les soinshe M le docteur Coubronaer 
qui l'a contraint a uf| repos de dix jours. 

LCS CONTRIBUTIONS DIRECT*!. — M. le con
trôleur régional siégera en la Mairie, aujourd'hui 
jeudi, a 7 heures vi du matin, et le t juillet, à la 
môme heure, en même temps que MM. les répar
titeurs, S l'effet de recueillir les mutations dans la 
répartition de l'impôt pour l'an prochain. 

L Y t 
LA RETRAIT*. — A l'occasion de la do'asM d* 

ta vieille-Place, les rabaretlers sont autorisés t 
•tulr leurs étsbl!!""enieûis ouverts Jusque I heur* 
•u matin dimanche lundi el mardi prochains 

LEÇ clRSoi7cLARA 
Dans votre intérêt ne termines aucun 

avant d'avoir demandé les prix de vente de 

l -A O 
A la Banque ALBERT PÉRIER 

82, R ie de la Gare. Roubaix 
ou des succursales de Bruxelles, Menin, Ypres, 
Dunkerque, Caudry, Cambrai, St Orner. 88800 

REVISION O i t VACCINATIONS GRATUITES — 
La revisicu des séances de vaccination» gratuiics 
qui eurent ueu dans le courant du mois de juin, 
aura lieu aujourd'hui jeudi 30 juin, de 1 a s b. 

Les parents ayunt des entants vaccinés à m* 
séances et qui u ont pas encore retire leur certi
ficat sont piiés de les envoyer a celte heure. 

UNI EXPULSION. — Un chiffonnier de Mous-
cron, Aluis Jjcuicvére. né a Ingoygheui (Belslque}. 
le Ci Juillet issu, arrêté tout récemment 4 Wat-
trelos par lo garde Derreveaux en narrant délit 
de vol. a été 1 objet d'un arrêté dexpuislon.cn 
date du 17 Juin courant. 

L* PROTE0TI0N DE* RECOLTES. — Le garda 
Tonneau a die.-4é procès-veroal de contravent.o* 
S Théophile Wjeheux. Camille Tant et Chartes 
Uéranger. qui ont. en Jouant, abîmé un champ 
de blé à la Marunolre et commis des dégâts éva
lués a îs franc» 

L'EOMARDONNAOE. \— L'arrêté préfectoral du 
26 Juillet 1*06 prescrit que t'échaMonaage doit 
être terminé pour le 1er Juillet. C'est donc a par
tir de demain que les retardataires seront passi
bles de procès-verbaux. Les tarde* ehampStws est 
reçu l'ordre de s'occuper de cette partie de leur 
service. 

UN PERE VIOLENT. — M. Hoaaix. jujp 
d'instruction, renvoie devsnt le tribunal oerrae-
tionnel JoseDn Descryver, 45 sus, manomvra, dé 
meurant à Wattreios. qui, en rentrant cnes lia) 
pris de boisson, avait j*U à laséta d* s*a Ai* «•> 
«nqos qui l'avait 1 

Troduit.es
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